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Le rendez-vous politique de La Rep'

Rep

L’IMAGE DE L’ANNÉE L’épisode Blanquer

RATAGE. Un petit tour et puis s’en va. Durant les législatives, le Montargois a été au
centre de l’attention médiatique. Tous attirés par un homme : Jean-Michel Blanquer. L’ex-
ministre de l’Éducation nationale s’est présenté, en avril, dans la quatrième circonscrip-
tion. L’arrivée de ce fidèle du Président, ou plutôt son « parachutage », a fait couler
beaucoup d’encre. N’empêche, il y croyait ! La campagne politique s’est cristallisé autour
d’une personnalité clivante. Deux professeurs l’ont même aspergé de chantilly pour pro-
tester contre sa politique à l’Éducation nationale. Deux semaines plus tard, le candidat
LREM loupait, de peu, sa place pour le second tour. Et Thomas Ménagé (RN) a été élu au
second tour. Mais ce n’est pas tout. Jean-Michel Blanquer a saisi le Conseil constitutionnel
pour faire annuler le scrutin. Pour lui, Bruno Nottin (candidat Nupes qui l’a doublé de
189 voix) aurait « violé plusieurs règles électorales ». Les Sages ne se sont pas encore
exprimés sur le recours.

RÉTRO n L’année politique 2022 a été marquée par l’élection présidentielle, suivie par les législatives

Les leçons d’une année d’élections

Dimitri Crozet
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L’ année 2022 a f a i t
émerger, ou a confir-
mé, de nouvelles fi-

gures politiques dans le
Lo i re t . Député depu i s
2022, Jean-Pierre Door
(LR) a passé la main. Ma-
rianne Dubois, élue depuis
onze ans à l’Assemblée na-
tionale, en a fait de même.
Mais leurs dauphins dési-
gnés ont échoué.
La majorité a fait mieux

que sauver les meubles .
Trois députés Renaissance
(ex-LREM) dans le Loiret :
le 19 juin au soir, le bilan
paraissait presque inespé-
ré pour le parti de la majo-
rité sortante, mis en diffi-
culté à l’échelle nationale.
Stéphanie Rist et Caroline
Janvier ont été réélues
d a n s l e s p r em i è r e e t
deux ième circonscr ip-
tions ; elles ont été rejoin-
tes par Anthony Brosse,
premier adjoint au maire à
Pithiviers, élu dans la troi-
sième circonscription.
L’all ié Richard Ramos,

membre du MoDem, a lui
aussi réussi à conserver
son siège assez facilement
(57 %) dans la sixième, de-
vant un candidat Nupes,
Olivier Hicter.
Le RN à l’Assemblée, fric-

tions à Montargis. Ce fut le

grand enseignement de
cette cuvée 2022 des élec-
tions législatives : pour la
première fois, deux dépu-
tés du Rassemblement na-
tional ont été élus dans le
Loiret. Dans la quatrième
circonscription, Thomas
Ménagé a obtenu 63,36 %
des voix, face à Bruno Not-
tin (Nupes/PCF). Il est, de-
puis, devenu porte-parole
du groupe parlementaire à
l’Assemblée nationale.

Depuis, il y a un conflit
frontal avec le maire LR de
Montargis, Benoit Digeon,
qui a ainsi refusé d’inviter
le député à la cérémonie
du 11 Novembre, malgré
les demandes de la préfec-
ture. « Jamais, la mairie de
Montargis n’invitera Tho-
mas Ménagé. Jamais. Ils
peuvent tous m’appeler, ça
ne changera rien », insis-
tait-il, en novembre.
Dans la cinquième, celle

du Giennois, Mathilde Pa-
r i s l ’a emp o r t é a v e c
52,22 % des voix, face à
Carine Barbier (Ensemble/
MoDem). Le parti a même
frôlé le tr iplé, puisque
dans la circonscription de
Pithiviers, son candidat
Valentin Manent ne s’est
incliné que de… onze voix
face à Anthony Brosse.
Une participation qui reste

faible. Les électeurs ne se
sont pas rués vers les ur-

nes pour ces élections lé-
gislatives. Le Loiret, avec
47,5 % de participation, est
dans la moyenne nationa-
le. Cela constitue cepen-
dant un progrès par rap-
po r t à 2017 : pou r l e s
é lec t ions lég i s l a t i ves ,
4 3 , 91 % des é l e c t eu r s
s’étaient alors déplacés.
Baisse de la participation,
en revanche pour l’élec-
tion présidentielle, avec
74,70 % de participation

au second tour, cont re
77,10 % cinq ans aupara-
vant.
Les sénatoriales en appro-

che. En 2023, ce sont les
élections sénatoriales qui
apporteront un peu de re-
nouvellement : Jean-Noël
Cardoux (LR) et Jean-Pier-
re Sueur (PS) ont annoncé
qu’ils ne se représente-
raient pas.
Hugues Saury (LR) sera,

en revanche, candidat à sa
réélection, avec sur sa liste
Pauline Martin, maire LR
de Meung-sur-Loire et pré-
sidente de l’association des
maires du Loiret ; et Fran-
cis Cammal, le maire DVD
de Gien, qui avait pourtant
pris l’engagement de ne
pas briguer de mandat na-
tional. Ce que l’opposition
giennoise n’a pas manqué
de lui rappeler, cette se-
maine, lors du conseil mu-
nicipal.
Les candidats des autres

mouvements politiques ne
sont, eux, pas encore con-
nus. n

n DES RECOURS

En cours. Valentin Ma-
nent (RN), dans la cir-
conscription de Pithiviers,
a dépo s é un re cou r s
après sa courte défaite
aux législatives en juin.
Jean-Michel Blanquer (Re-
naissance), battu au pre-
mier tour dans le Montar-
gois, a aussi déposé un
recours. Dans les deux
cas, la décision du Conseil
constitutionnel n’a pas
encore été rendue.

Les législatives, en juin, ont
participé à un renouvelle-
ment des visages et une re-
configuration des forces poli-
tiques. En 2023, la nou-
veauté sera-t-elle au rendez-
vous des sénatoriales ?

ÉLUS. De nouveaux visages ont émergé dans le Loiret à la faveur des élections législatives, tels Mathilde Paris et Thomas Ménagé,
nouveaux députés RN (en haut à droite). Caroline Janvier et Stéphanie Rist (en haut à gauche, avec Anthony Brosse) ont conservé leur
siège, tout comme Richard Ramos. En 2023, place aux sénatoriales. PHOTOS D’ARCHIVES

LES RÉPUBLICAINS n
Serge Grouard,
la candidature
impossible
Le maire d’Orléans, Serge
Grouard, escomptait « re-
faire la France », comme il
l’écrivait, en juillet, dans le
communiqué de presse
annonçant sa candidature
à la prés idence de son
parti, Les Républicains.
S on rê v e au ra t ou rn é
court : début novembre,
Serge Grouard a dû jeter
l’éponge, faute d’avoir ras-
semblé les dix parrainages
de parlementaires néces-
saires pour se présenter (il
fallait également 485 si-
gnatures d’adhérents). Le
ma i re d ’Or l éans ava i t
pourtant mis les moyens,
s’embarquant dans une
grande tournée des fédéra-
tions à travers la France.
Sa stratégie et son dis-
cours d’ouverture vers Em-
manuel Macron n’auront
pas fonctionné. Sa vidéo
sur les réseaux sociaux au
mois de septembre, de-
bout sur les bancs de sa-
ble striant la Loire en cet
été de sécheresse, n’aura

pas suffi non plus. Le dé-
puté des Alpes-Maritimes,
Éric Ciotti, a finalement
été élu à la tête du parti
de droite, le 11 décem-
bre. n

CONSEILS
MUNICIPAUX n
Turbulences
dans les communes
Dans plusieurs communes
du Loiret, et pas seule-
ment rurales, les conseils
municipaux ont connu de
fortes turbulences. À com-
mencer par Saint-Jean-le-
Blanc, qui a enchaîné les
crises : budget retoqué à
plusieurs reprises en dé-
but d’année, démission de
douze élus le 20 octobre…
Une nouvelle élection mu-
nic ipa le aura l i eu , l es
29 janvier et 5 février pro-
chains, pour tenter de re-
pa r t i r du bon p i ed . À
Beaune-la-Rolande, dans
le Pi thiverais, s ix con-
seillers municipaux ont
d ém i s s i onné au mo i s
d’août. Vague de démis-
sions aussi à Ouzouer-sur-
Trézée, dans le Giennois,
où de nouvelles élections
ont dû être organisées

ap rè s l a dém i s s i on de
membres de la l is te du
maire. Début octobre, De-
nis Gervais a gardé son
siège de maire. n

ORLÉANS MÉTROPOLE n
Des tensions
qui persistent
Président de la Métropole
d’Orléans, Serge Grouard a
été confronté à d’autres
tensions en cette fin d’an-
née. Lors du conseil com-
munautaire du 17 novem-
bre dernier, elles ont surgi
au sujet du transfert de la
compétence des clubs de
haut niveau aux commu-
nes, et du refus de la Mé-
tropole de verser une sub-
vention exceptionnelle de
100.000 euros aux Panthè-
res de Fleury. Quelques
semaines plus tôt, les élus
de gauche dénonçaient,
dans une lettre au prési-
dent, un manque de con-
certation dans la prise de
décision. Après une année
2021 marquée par la dé-
m i s s i on du soc i a l i s t e
Christophe Chaillou de la
présidence, la situation
reste tendue à la Métropo-
le. n

n L’ANNÉE POLITIQUE EN BREF


